
NATIVITÉ DU SEIGNEUR – MESSE DE L’AURORE

LECTURES  
Is 62, 11-12
Voici que le Seigneur se fait entendre jusqu’aux extrémités de la terre : Dites à la fille
de Sion : Voici ton Sauveur qui vient ; avec lui, le fruit de son travail, et devant lui,
son ouvrage. Eux seront appelés « Peuple-saint », « Rachetés-par-le-Seigneur », et
toi, on t’appellera « La-Désirée », « La-Ville-qui-n’est-plus-délaissée ».

Ps 96 (97), 1.6, 11-12
R/ La lumière aujourd’hui a resplendi sur nous : un Sauveur nous est né !
- Le Seigneur est roi ! Exulte la terre ! Joie pour les îles sans nombre ! Les cieux ont
proclamé sa justice, et tous les peuples ont vu sa gloire.
-  Une lumière est  semée pour  le  juste,  et  pour  le  cœur simple,  une joie.  Que le
Seigneur soit votre joie, hommes justes ;  rendez grâce en rappelant  son nom très
saint.

Tt 3, 4-7  
Bien-aimé, lorsque Dieu, notre Sauveur, a manifesté sa bonté et son amour pour les
hommes, il nous a sauvés, non pas à cause de la justice de nos propres actes, mais par
sa miséricorde. Par le bain du baptême, il nous a fait renaître et nous a renouvelés
dans l’Esprit Saint. Cet Esprit, Dieu l’a répandu sur nous en abondance, par Jésus
Christ  notre  Sauveur,  afin  que,  rendus  justes  par  sa  grâce,  nous  devenions  en
espérance héritiers de la vie éternelle.

Lc 2, 15-20 
Lorsque les anges eurent quitté les bergers pour le ciel, ceux-ci se disaient entre eux :
« Allons jusqu’à Bethléem pour voir ce qui est arrivé, l’événement que le Seigneur
nous a fait connaître. » Ils se hâtèrent d’y aller, et ils découvrirent Marie et Joseph,
avec le nouveau-né couché dans la mangeoire. Après avoir vu, ils racontèrent ce qui
leur avait été annoncé au sujet de cet enfant. Et tous ceux qui entendirent s’étonnaient
de ce que leur racontaient les bergers. Marie, cependant, retenait tous ces événements
et les méditait dans son cœur. Les bergers repartirent ; ils glorifiaient et louaient Dieu
pour tout ce qu’ils avaient entendu et vu, selon ce qui leur avait été annoncé.
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Chers frères et sœurs dans le Christ,

« Tous ceux qui entendirent s’étonnaient de ce que leur racontaient les bergers. » Nous
avons l’habitude de rassembler tous les santons dans la crèche, pour fêter Noël – et
nous avons raison : chacun exprime un aspect de cette merveilleuse nouvelle. Jésus
est né pour tous, pour chacun de nous. Cette représentation est remplie de joie, de
lumière  et  nous  aide  à  méditer  cet  étonnant  mystère.  Il  y  a  cependant  quelques



raccourcis inexacts qui  nous font  parfois oublier un élément important. Les anges
n’étaient pas à la crèche. Ils sont allés auprès des bergers, pour les y inviter : ce sont
eux, ces bergers qui raconteront cette apparition angélique à Marie et à Joseph. Les
mages arriveront des mois plus tard, non pas à la crèche, mais dans une maison où la
sainte Famille va s’installer : et ils raconteront comment ils ont suivi l’étoile, cette
étoile que Joseph et Marie n’avaient peut-être même pas remarqué.

Tous  ces  éléments  sont  joyeusement  mélangés  dans  notre  crèche :  mais  au
centre, il faut remarquer la source de Noël, celle grâce à qui nous pouvons entrer dans
la joie. « Marie retenait tous ces événements et les méditait dans son cœur. » C’est Marie,
qui a accueilli ces étonnants témoignages, des bergers, puis des mages – des récits qui
s’ajoutaient aux événement merveilleux qu’elle-même avait expérimenté. La visite de
l’Ange, neuf mois auparavant, cette naissance auréolée de mystère. Tant de signes
autour de cet enfant, mais qui vont bientôt laisser place à la banalité du quotidien.
Pendant de longues années, il n’y aura plus rien : plus de signe, plus de miracles,
juste un petit  bébé qui pleure, qui grandit  peu à peu. Un enfant discret, dans une
famille simple et laborieuse.

Dieu S’est fait  un vrai homme, pour que les hommes prennent part à Sa vie
divine : c’est cet étonnant échange que nous voulons méditer,  dans le mystère de
Noël. La vie humaine de Dieu a commencé avec beaucoup de merveilles – puis, elle a
continué, dans le quotidien d’une vie très humble, une vie normale. Peut-être est-ce
aussi  le  cas de notre vie  divine,  notre  vie  spirituelle :  il  y a  certainement eu des
merveilles  dans  notre  vie  de  foi,  notre  baptême,  notre  confirmation,  quelques
moments de grâce tout spéciaux qui ont touché notre cœur. Saint Paul nous disait :
« Par le bain du baptême, [Dieu] nous a fait renaître et nous a renouvelés dans l’Esprit Saint.
Cet Esprit, Dieu l’a répandu sur nous en abondance. » Oui, il y a eu une joie profonde
dans cette naissance divine, quand l’Esprit-Saint a été répandu en nous.  Mais elle
laisse place au quotidien de notre expérience de croyants, chaque jour, où l’Esprit
nous  éclaire  et  nous  soutient,  beaucoup  plus  discrètement.  Chaque  jour,  nous
cheminons avec Jésus, notre ami le plus proche, mais invisible, tellement caché que
parfois on L’oublie.

« Marie retenait tous ces événements et les méditait dans son cœur. » N’oublions pas
les merveilles que Dieu a faites pour chacun de nous : cultivons-en la mémoire en
notre cœur, pour raviver chaque jour notre amour, pour retrouver la racine de notre
foi. L’Eucharistie nous est donnée pour nous replonger dans cette grâce immense, la
vie divine que Jésus est venu nous offrir. Chaque dimanche, à chaque fête, et même
chaque jour si nous le voulons, Il vient à nous comme à Noël : Il Se fait tout petit et
accessible, pour habiter notre cœur, et le transformer de l’intérieur.

Avec Marie, Joseph, et les bergers, émerveillons-nous de cet amour gratuit de
Dieu,  qui  resplendit  sur  le  visage  du  petit  Enfant ;  soyons  bouleversés  par  Son
abaissement,  qu’Il  renouvelle  à  chaque  Messe.  Laissons-Le  nous  unir  à  Son
humanité, pour qu’Il nous entraîne dans les profondeurs de Sa divinité. Accueillons la
joie qui vient du Ciel,  c’est la joie des enfants de Dieu que Jésus nous donne en
partage, cette joie que le monde ne connaît pas, et que personne ne pourra jamais
nous enlever. AMEN.
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